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Lõ®tanget les pelouses sèches de Marsa présentent

une biodiversité remarquable . De nombreuses espèces

rares ont élu domicile dans cet espacenaturel .

Conscients de ce patrimoine naturel à conserver, la

commune de Panossas et le Conseil Général de lõIs¯re

ont décidé de protéger ce site en le labellisant « Espace

Naturel Sensible ».

Cette démarche a permis la mise en place dõactionsde

préservation et de restauration des milieux naturels

présents sur le site . Ce document a pour but de vous

présenter le site, sa biodiversité et les actions menées

dans le cadre de sa préservation .
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Une richesse écologique 

fruit de lõhistoire du siteé

A cette époque, commençait la dernière

période glaciaire que notre région ait

connue. Les glaciers prenaient de

lõimportanceet ceux de lõIs¯reet de la

vallée du Rhône recouvraient le Nord de

lõIs¯re. Notre territoire disparaissait alors

sous des centaines de mètres de glace et

devait ressembler à lõAlaskadõaujourdõhui.

Il y a 19 000 ans, un réchauffement intense

provoqua la déglaciation rapide qui se

termina il y a environ 15 000 ans. Lors de

la régression du glacier, des dépôts

morainiques (ensemble de matériaux

charriés par le glacier) furent abandonnés.

Ils recouvrent aujourdõhuiune partie de la colline de Panossas et le

haut de la vallée descendant du village de Panossas à Frontonas . Des

alluvions fluvio -glaciaires (cailloux roulés, graviers et sables mêlés)

sont présentes, quant à elles, dans la vallée .

Au moment de la fusion du glacier, une loupe de glace a pu se

maintenir plus tardivement dans les dépressions topographiques .

Lors de la fonte progressive de ces loupes, les éléments fins présents

dans la glace (produits de lõusuredes roches, alluvions finesé) ont pu

colmater le fond de la dépression et assurer ainsi une certaine

étanchéité .

Lõeaua pu alors se maintenir pour former un lac. Au fil du temps, le

lac formé va se combler et finir par former un marais tourbeux comme

celui de Charamel (situé entre Panossas et Frontonas ).

Pour comprendre la pr®sence de lõ®tang de Marsa ,

il faut revenir plus de 100 000 ans  en arri¯reé 
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La mise en place dõunedigue va barrer le

cours dõeaude la Ribaudière et transformer

alors le site en étang avec un système de

trop -plein et de vidange (bonde).

Ce barrage permettra de remonter le

niveau, dõ®leverdes poissons dans le plan

dõeauainsi créé et dõutiliserla force motrice

de lõeaupour actionner le pressoir à huile .

Cette modification majeure a deux origines

possibles :

- romaine : la présence dõunevilla gallo-

romaine à proximité rend cette hypothèse

possible,

- chartreuse : les moines ont été très actifs

dans la création dõ®tangsdans la région

(Dombes, Isle Crémieu) .
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Dès lõ®poqueromaine, les hommes vont

essayer de tirer partie des zones humides en

drainant les marais pour développer

lõagricultureet en créant des étangs pour

utiliser la force motrice de lõeauet élever des

poissons. A la fin du moyen âge, les moines

remettent au goût du jour la création

dõ®tangs.



Les premières

cartes postales

nous fournissent

les premières

images du site,

datant de la fin

du XIX ème siècle .
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Nous remarquons sur celle présentée ci -dessus :

-Au premier plan : la digue renforcée de grosses pierres et le

système de bonde en bois, permettant la régulation du niveau

dõeau. Le système est formé dõunpilon en bois formant un bouchon

de vidange maintenu par une structure de bois.

-Au second plan : Une roselière très développée, laissant peu de

place aux eaux libres .

-Au dernier plan : Lõabsencetotale de boisements dans la queue de

lõ®tang.

Dõapr¯sles entretiens réalisés auprès des acteurs locaux, les rives

de lõ®tangétaient pâturées par des vaches et moutons et les

laîches (Jubles) étaient fauchées pour faire office de litière pour le

bétail des fermes de la commune ou pour être utilisées pour le

paillage des chaises.

Lõarr°tde lõexploitationdes terres agricoles (conversion de fermes

en production bovin -lait) a permis aux peuplements végétaux de

lõ®tangde suivre une dynamique dõ®volutionnaturelle .

Ainsi, les saussaies marécageuses (Vorgines ) et les aulnaies

(Vernes) ont gagné en superficie .

Il est à noter que lõ®tangnõaque très rarement été vidangé .



Une roue à aubes permettant

de mettre en fonctionnement

une presse à huile a été mis en

place au niveau de la digue de

lõ®tang.
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Le Pressoir est la Propriété de la famille MICHUT depuis

des générations, elle est originaire dõAnnoisin et vient au

hameau de Marsa vers lõann®e1750. Le pressoir existait -il ?

On ne retrouve aucune trace de sa construction tant dans

les archives de la commune que dans le souvenir des

anciens . Le destin du pressoir pourrait être lié à celui de la

famille LORAS, on en retrouve mention ici ou là, suivant

lõhistoiredes mariages, des testaments de ses illustres

membres . Il a fonctionné au moment de la guerre 39-45, et

a cessé son activité vers les années 1957.

Lõensembledu Pressoir comprend, lõ®tangalimenté par le ruisseau

de Ribaudière une partie de lõann®eet des sources. Cõestle

réservoir dõeau,force motrice . Un bâtiment en pierre avec à

lõext®rieurla roue à aubes et à lõint®rieurla meule en pierre

communément appelée « meuleton » qui sert à broyer les noix ; le

chauffoir à feu nu (ou casse) dans lequel on met la noix écrasée

afin de monter en température la pâte pour en extraire lõhuilepar

pression à lõaidede la presse hydraulique . Cette dernière est

actionnée par une pompe hydraulique . Lõensembledes diverses

machineries est actionné par lõinterm®diairede la roue à aubes

qui a été remplacée en 1927.

La fête de la Noix est organisée chaque année en avril par

lõassociationdes Amis du Pressoir de Marsa , afin de perpétuer les

gestes ancestraux de nos anciens.

http://fr.wikipedia.org/wiki/Fichier:W_Nuss_Gr_99.jpg


Lespelousessèches,quant à ellessont issuesde déboisementsancienspuisde
pâturesextensives,cesont despelousesinstalléessurdessolspauvres.
/Ŝǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ŞǘŀƛŜƴǘ ŀǳǘǊŜŦƻƛǎ ŜƴǘǊŜǘŜƴǳǎ ǇŀǊ ƭΩƘƻƳƳŜΣ ǇŀǊ ǇŃǘǳǊŀƎŜ ǊŞƎǳƭƛŜǊ ŘŜ 
divers cheptels ovins, caprins et bovins, bloquant la dynamique naturelle de 
boisement. 
WǳǎǉǳŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŀƴƴŞŜǎ мфслΣ ƭŀ ǇƻǎǎŜǎǎƛƻƴ ŘΩǳƴ ǇŜǘƛǘ ŎƘŜǇǘŜƭ ŘƛǾŜǊǎƛŦƛŞ ǇŀǊ ƭŜǎ 
foyers de la commune était courante. Les trois principales races bovines 
présentes sur le site étaient des abondances, des montbéliardes ou encore des 
hollandaises, les chèvres étaient probablement de race alpine rustique. 

Ledernier troupeau ayant pâturé les pelousesappartenait à une exploitation
qui mit fin à sesactivités dansle milieu desannées1970. Lavaleur fourragère
peu élevéede cespelousesƴΩŞǘŀƴǘplus adaptéeauxexigencesde rendement
accru de ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜmoderne,ƭΩŀǊǊşǘprogressifde ce type ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴa
permis à la dynamique de la végétation de redémarrer, les pelouses
ǎΩŜƳōǊƻǳǎǎŀƛƭƭŀƴǘpeuà peuΧ

Dans lõhistoirerécente de

lõ®tang,entre 1990 et 1998, les

effluents domestiques ont été

rejetés directement dans

lõ®tang. Le nombre dõhabitants

du village allant croissant, ces

rejets ont vu leur volume

augmenter jusquõau

raccordement au réseau de tout

à lõ®gouten 1998. La station de

relevage a ainsi été mise en

place à cette date.
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Lõ®tang et les pelouses s¯ches de Marsa sont donc le fruit 

Une mosaµque de milieux naturels sõest mise en placeau fil du temps ,

Prairies sèches

Arbustes colonisant

la prairie sèche

RoselièresBoisements humides : 
aulnaie -frênaie -saussaie
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de lõhistoire du site.

en voici la photo :

Boisements secs : 
chênaie -charmaie
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La tortue cistude est une petite tortue dõeaudouce européenne. Cõest
une espècefortement menacéeé En Isle -Crémieu subsiste la dernière
population naturelle de Rhône Alpes. La cistude est protégée au
niveau national .

Afin de mieux connaître cette espècesi particulière, nous vous invitons
à vivre une année de sa vie à travers cepetit récit :

A la fin de lõhiver,la tortue cistude sort de sa torpeur hivernale .
Comme tous les reptiles et autres animaux à sang froid, la Cistude a
besoin avant tout de remonter la température de son corps pour
pouvoir être active .

Pour cela, la couleur sombre de son corps et de sa carapace est
parfaitement adaptée. En effet, en plein soleil, celle-ci va capter un
maximum de chaleur et la carapace va agir comme un véritable four
solaire .

Bien entendu ce bain de soleil, pour être efficace, ne doit pas être
interrompu sans arrêt par des plongeons forcés dans lõeauglaciale à
causede promeneurs trop bruyants passant à coté.

9
Ces différents milieux ont permis lõinstallation

dõesp¯cesrares . Par exemple la tortue cistude utilise

lõ®tangpour vivre et les prairies sèches pour se

reproduire .

Des espèces à découvrir é

Les pelouses sèches sont le milieu de vie de différentes

orchidées et dõunoiseau hors du commun : la pie grièche

écorcheur .

Lõ®tanget les pelouses sèches de Marsa présentent une vraie

diversité de milieux . Cet écosystème abrite plus de 450

espèces animales et végétales !

Nous vous proposons de découvrir quelques -unes des espèces

les plus remarquables du site .
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Aprèsce long bain de soleil, la Cistudea fait le pleinŘΩŞƴŜǊƎƛŜet
va pouvoir passerà la deuxièmeétape vitale de sa journée : se
nourrir. Contrairement à ce que certains pensent, toutes les
tortues ne mangentpasdesfeuillesde salade; la Cistude,elle,est
carnivore. La plupart du temps elle se nourrit ŘΩƛƴǎŜŎǘŜǎ
aquatiques,mollusques,têtards.

Lacistudene refusepasnon plus quelquesaubainescommeun
cadavreflottant à la surface. Malheureusement,elle risquealors
de se faire prendre par un pêcheur si la proie convoitée sert
ŘΩŀǇǇŃǘ. Si cela vous arrive,ƴΩŜǎǎŀȅŜȊsurtout pas de décrocher
ƭΩƘŀƳŜœƻƴΣmaiscoupezle fil et remettezla tortue àƭΩŜŀǳ.

Désle débutavril,uneautreactivitévaoccuperla Cistude:ŎΩŜǎǘle
momentde la reproduction. Celle-ci commencenaturellementpar
la recherche ŘΩǳƴpartenaire, et ce sont plutôt les mâles,
reconnaissablesentre autre à leurs yeux rouges,qui se chargent
de ce travail. DèsǉǳΩƛƭa trouvé une femelle,le mâlede la Cistude
lui grimpe dessuset se fixe aux rebordsde la carapaceavecses
griffes. Il arrive même parfoisǉǳΩǳƴdeuxièmemâle grimpe lui
aussipar-dessus,ǎΩŜƳǇƛƭŀƴǘau-dessusde la femelle.



Enfin, après deux mois dõincubation,la femelle est prête à

pondre. Cõestdonc au début du mois de juin quõelleva sortir

de son étang pour creuser son nid et y déposer sesïufs.
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Les cistudes pondent à terre, dans des endroits ensoleillés et

non inondables .

Les prairies sèches présentent toutes ces qualités . Par un début de

soirée pluvieux du mois de juin, la Cistude, alourdie par sesïufs,va

donc doucement chercher un endroit pour creuser son nid .

Elle va sortir de lõ®tanget se

diriger vers une prairie sèche,

attention à elle si elle doit

traverser une route !

Lorsquõellea trouvé un endroit

adéquat, elle commence à

creuser avec ses pattes arrière

le trou qui lui servira à cacher

sesïufs.

Une fois le trou terminé, elle

y dépose délicatement entre

4 et 16 ïufs,ovales et

blancs.

Elle le rebouche ensuite, le

dissimule soigneusement

aux regards des prédateurs

et regagne son étang

protecteur .

Pour lõaiderdans son travail,

la tortue possède deux

robustes pattes griffues, elle

utilise sa vessie remplie

dõeauqui lui sert à

humidifier la terre au fur et
à mesure de son travail .
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/ΩŜǎǘalors le moment de reconstituer sesréservesŘΩŞƴŜǊƎƛŜet ŎΩŜǎǘla
période la plusactivedeƭΩŀƴƴŞŜΣpériodede courte durée puisquedèsla
mi-juillet, son activité diminue de façon progressiveƧǳǎǉǳΩŀǳȄpremiers
froidsŘΩŀǳǘƻƳƴŜ. LaCistudesedissimulealorsaufond deƭΩŜŀǳdeƭΩŞǘŀƴƎ
en bordure de la saulaiecendrée et des roseaux. Par grand froid elle
pourramêmeǎΩŜƴŦƻǳƛǊdansla vase.
Mais revenons-en auxǆǳŦǎ: vousvoussouvenez,ils ont été pondusau
moisde juin. Aprèstrois mois,ŎΩŜǎǘƭΩŞŎƭƻǎƛƻƴ. Silesconditionsextérieures
le permettent,ƭΩŞƳŜǊƎŜƴŎŜa lieu immédiatementet lespetits rejoignent
instinctivementƭΩŞǘŀƴƎ. Si le sol est trop secpour être creusé,les petits
restentalorsbienàƭΩŀōǊƛdansleur nid et sortiront dèslespremièrespluies
doucesdu printemps.

La vie de la Cistude paraît se passer paisiblement . Pourtant la

Tortue cistude occupemalheureusement deux types de milieux

très sensibles : les étangs où elle vit et les prairies sèches où

elle va pondre. Dans notre pays, les zones humides ont

beaucoup souffert à cause, dõass¯chementspour la mise en

culture, lõurbanisationou par lõirrigation. Quand elles

survivent, cõestsouvent pour être aménagées en zones de

loisirs pour la baignade ou pour la pêche. Cela oblige presque

toujours à dégager les berges pour remplacer la végétation

naturelle par de la pelouse ou des graviers, et à enlever toutes

ces plantes aquatiques et troncs dõarbresmorts qui sont si

pratiques pour prendre un bain de soleil ou comme terrain de

chasse,mais qui gênent baigneurs et pêcheurs.

En ce qui concerne les coteaux secs,cenõestpas plus brillant :

avec lõintensificationde lõagriculture,de nombreuses pâtures

qui servaient jadis de sites de ponte aux Cistudes

disparaissent par la mise en culture ou par lõabandondes

terrains, bientôt envahis par la végétation . Or pour que la

ponte réussisse, il faut que le nid soit en terrain dégagé pour

profiter au maximum de la chaleur du soleil .

Enfin, une autre menace apparaît depuis peu, un envahisseur

venu de lõautrecôté de lõAtlantique. Cõestla Tortue de Floride,

cousine américaine de la Cistude, vendue toute petite, parfois

sous le nom de « Tortue naine »,mais qui grossit rapidement si

elle est bien traitée . Très vorace, elle peut vite devenir

encombrante . Les gens finissent alors par la relâcher dans un

étang, croyant bien faire . Elle y survit et sõyporte même très

bien, mais elle peut devenir malheureusement une

concurrente pour notre tortue locale !



Les Orchidées forment une famille remarquable et

nombreuse. Célèbre de par ses représentantes exotiques,

les espèces locales réservent également de bonnes

surprises . Elles sont en effet bien représentées dans les

pelouses sèches de Marsa . En voici, quelques

exemplaires à découvrir à partir du mois de mai .

Attention, ne les cueillez quõavecles yeux et un appareil

photoé

Ophrys abeille  ( Ophrys apifera ) 
Orchis singe (Orchis simia ) 

Orchis brûlé (Orchis ustulata )

Orchis pyramidal (Anacamptis pyramidalis )
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La pie grièche écorcheur 

Un oiseau étonnant !

La pie grièche écorcheur est un oiseau mesurant 18

centimètres de longueur et possédant un bec légèrement

crochu. Le mâle a le dos marron roux, sa poitrine est rosée et

sa tête est grise avec une bande noire sur lõïil. La femelle

présente un plumage brun -roux plus uniforme .

Femelle Mâle Juvéniles

La pie grièche écorcheur tient son nom à son mode de vie.

En effet, elle fabrique son nid dans un buisson épineux .

A proximité elle met en place son garde-manger, que lõon

peut qualifier de « lardoirs ». Ainsi, elle empale ses proies

(criquets, bourdons et autres insectes) sur des épines de

prunelliers ou dõ®glantiers. Ceci lui permet dõ®corcherses

proies pour mieux les ingurgiter .

Cet oiseau quitte son perchoir en un vol onduleux et

plané. Son chant ressemble à un grincement de faux

quõonaiguise .

Cõestun oiseau migrateur, il arrive dans nos régions au

printemps . En hiver il rejoint lõAfriquetropicale, lõIndeou

lõExtr°meOrient .

Vous rencontrerez peut -être la pie grièche en cheminant

dans les prairies sèches de Marsa quõelleutilise comme

lieu de chasse.



Dans le cadre de la préservation du site, un plan de gestion a été

rédigé. Il fixe des objectifs en termes de conservation de la

biodiversité et dõaccueildu public . Il prévoit également les

opérations à mener pour les atteindre .

Ce document est évalué et actualisé tous les cinq ans. Le plan de

gestion de lõ®tanget des pelouses sèchesde Marsa est consultable en

mairie . Nous allons vous présenter deux actions mises en place sur

lõEspaceNaturel Sensible parmi les différentes actions inscrites au

plan de gestion :

-Le broyage des pelouses sèches et la mise en pâturage

Faute de pâturage depuis de nombreuses années, les pelouses sèches

étaient en train de sõembroussailler,ce qui menaçait les sites de ponte

des cistudes ainsi que les orchidées. Il a donc fallu limiter les buissons

présents sur les pelouses sèches. Pour ce faire, un broyeur est passé sur

les zones les plus embroussaillées afin dõouvrircesmilieux .

Cette action ne suffirait pas si elle nõ®taitpas suivie par un entretien

des zones broyées. La meilleure solution est de retrouver une activité

dõ®levagesur le site .

Une clôture a donc été mise en place autour de la prairie sèche et un

troupeau de vaches pâture la prairie (à partir de lõ®t®afin de pas porter

préjudice aux orchidées).

Un certain nombre de buissons a été conservé pour favoriser la pie

grièche et les autres espècesqui utilisent cesmilieux .

La restauration des pelouses sèchespermettra de pérenniser les sites de

ponte de la tortue cistude et la population dõorchid®es.

Des actions pour préserver les milieux et les 
ŜǎǇŝŎŜǎ ǉǳΩƛƭǎ ŀōǊƛǘŜƴǘΦ15



Il est essentiel de mieux connaître lõ®tatde la population de

cistudes afin de proposer des actions adaptées pour cette

espèce. Une étude a donc été mise en place sur le site de

lõ®tangde Marsa .

Des pièges ont été placés sur lõ®tang,les tortues ont été

capturées, marquées puis relâchées. Pour chaque individu

attrapé, un code a été attribué ; son sexe et son âge ont été

déterminés .

Deux sessions de captures ont été réalisées en 2009. Au

total, 39 individus ont été capturés : 22 femelles et 17

mâles. Ce qui montre que la population de cistude se porte

bien. Différentes méthodes statistiques nous permettent

dõestimerla population à plus de 120 individus .

[ΩŞǘǳŘŜde la population de tortues cistudes16
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Lõ®tang et les pelouses s¯ches de Marsa

un lieu à découvrir !

LõEspaceNaturel Sensible de lõ®tanget pelouses

sèches de Marsa est ouvert au public . Il vous est

possible de le visiter à votre gré. Peut-être aurez-

vous lõoccasionde découvrir lõunedes espèces

décrites dans ce document . Si vous souhaitez aller

plus loin dans votre découverte, nous vous invitons

à participer à lõunedes animations réalisées par

lõAssociationNature Nord -Isère Lo Parvi . Chaque

année, au moins une animation est organisée sur

le site de Marsa . Les thématiques sont

variées suivant les années : découverte des

amphibiens, des orchidées, des libellules etc.

(renseignements : http ://lo.parvi .free.fr/ ).

Il est également possible de découvrir lõEspace

Naturel Sensible avec son école. Le Conseil

Général de lõIs¯reencourage cette démarche dans

le cadre de sa campagne « En chemin sur les

ENS » (renseignements : http ://www .isere-

environnement .fr ).
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Bonne d®couverte de lõ®tang et des pelouses 

sèches de Marsa !

Réalisation : Association Nature Nord Isère Lo Parvi

Textes :  Piolat J, Dubois C, Michut L. Maquette : Faure S.

Crédit photos et dessins : Delcourt G, Faure S,  Ferro JM, Lambert 

E, Nallet P, Piolat J, Quesada R, Trentin C.


